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Les défis et les changements ont dominé l’agriculture au cours de la dernière année. Les  

structures de nos sociétés membres ont changé, les enjeux liés au commerce mondial ont  

affecté les agriculteurs canadiens, et les intempéries ont dévasté les cultures. Il y a eu de  

l’incertitude et des difficultés en de nombreuses occasions. 

Mais au travers de ces difficultés, le succès et la force 
ont transparu. La résilience de notre industrie et sa 
capacité à persévérer sont plus évidentes que jamais,  
et nous restons déterminés à fournir aux agriculteurs 
canadiens les outils essentiels à la production de cultures 
saines pour les habitants du Canada et du monde entier. 

Notre équipe a travaillé sans relâche, continuant de plaider 
en faveur d’un environnement règlementaire favorable et 
fondé sur la science pour les produits de nos membres. 
Notre approche collaborative de partenariat avec les 
parties prenantes a permis de renforcer la clarté de  
la règlementation pour les pesticides et les innovations  
en matière de sélection végétale.

Je suis heureux de signaler que les Tables de stratégies 
économiques du gouvernement fédéral et son énoncé 
économique de l’automne reflètent les priorités de l’indus-
trie de la phytologie. Je suis fier de mon équipe et des 
contributions de nos membres en vue d’inscrire dans ces 
rapports la valeur des innovations phytologiques et la 
nécessité de moderniser la règlementation. Nous avons 
profité de l’élan fourni par ces documents pour rencontrer 
des hauts fonctionnaires, afin de souligner comment les 
organismes règlementaires peuvent rationaliser la règle-
mentation et favoriser le développement d’un secteur 
concurrentiel et novateur, tout en continuant de protéger 
les Canadiens et notre précieux environnement. 

Conformément à notre engagement à être des chefs de 
file en matière de gestion responsable du cycle de vie des 
innovations phytologiques, nous avons lancé un ensemble 
bilingue de ressources sur la gestion de la résistance  
dans le cadre de notre programme Gérer la résistance 

maintenant. Cet ensemble, qui comprend des pratiques 
de gestion exemplaires, des études de cas et un titre de 
spécialiste pour les conseillers agréés en cultures, fournit 
aux agriculteurs des informations pratiques permettant de 
limiter proactivement le problème croissant d’apparition  
de résistance dans leurs fermes. 

Nous investissons continuellement dans la création  
de partenariats pour aider à mieux faire connaître, 
comprendre et accepter les avantages des innovations 
phytologiques pour les agriculteurs et les consommateurs 
canadiens. Notre collaboration avec des influenceurs 
alimentaires, tels les diététistes, s’est poursuivie,  
ce qui nous a permis d’amplifier nos messages par 
l’intermédiaire de sources fiables.

La série Real Farm Lives (vraies vies à la ferme) a  
été lancée cette année pour présenter des histoires de 
ferme au public canadien. Cette initiative est la première 
du genre pour CropLife Canada, et la création d’une 
grande webréalité destinée au public était une tactique 
entièrement nouvelle pour nous. Cette série a été 
exceptionnellement bien accueillie, et des données 
impressionnantes montrent que l’initiative a connu  
un vaste rayonnement.

Nous avons également finalisé le nouveau plan  
stratégique de CropLife Canada, pour orienter notre  
travail de 2019 à 2022. Je suis impatient de vous faire 
part, l’année prochaine, de nos réalisations en fonction  
de nos buts et objectifs actualisés.

L’année écoulée m’a montré que l’industrie canadienne 
de la phytologie est plus forte que jamais. Je suis fier  
de diriger le personnel de CropLife Canada dans la 
promotion de cette industrie et dans le soutien de nos 
sociétés membres pendant les moments d’épreuve  
et de triomphe. 

Vous remerciant de nous soutenir pour guider l’industrie 
de la phytologie à travers les changements, je vous  
prie de recevoir mes sincères salutations.

Le président et chef de la direction de CropLife Canada,

Pierre Petelle

LETTRE DU
PRÉSIDENT
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PLAIDER 
pour une législation, une règlementation et des politiques  
qui encouragent l’innovation et la compétitivité de l’industrie

L’une des principales priorités de CropLife Canada est  
de plaider pour un environnement règlementaire basé sur 
la science afin de soutenir l’innovation et l’élaboration de 
produits sûrs et efficaces dans l’industrie de la phytologie. 
Dans la poursuite de ces objectifs, CropLife Canada 
insiste sans cesse sur l’importance de systèmes de 
règlementation transparents, rapides et fondés sur  
des données. 

Parler au nom de notre industrie
Au cours de la dernière année, CropLife Canada a fait 
des présentations devant plusieurs comités parlemen-
taires de la Chambre des communes et du Sénat. Nos 
témoignages ont été cités dans certains des rapports et 

reflétés dans les recommandations des comités. Lors 
de ces présentations, nous avons pu témoigner des 
possibilités de valorisation en agriculture, de la néces-
sité de moderniser le système de règlementation et de 
soutenir la Loi d’exécution du budget. CropLife Canada 
préconise depuis des années de modifier la disposition 
de la Loi sur les produits antiparasitaires imposant des 
examens spéciaux systématiques en réponse aux 
interdictions de pesticides dans des pays de l’Organisa-
tion de coopération et de développement économiques 
(OCDE). Le gouvernement a corrigé cette situation par 
le truchement de la Loi d’exécution du budget, qui  
a modifié de manière précise la Loi sur les produits 

antiparasitaires afin de permettre une plus grande 
flexibilité lorsque des examens spéciaux sont entrepris  
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en réponse aux interdictions de pesticides dans des  
pays de l’OCDE. Sans cette flexibilité, les ressources  
de l’ARLA auraient été encore plus sollicitées, car la 
majorité des pays de l’OCDE font partie de l’Union 
européenne (UE), et la mise en œuvre de l’approche  
de l’UE fondée sur les dangers aurait entraîné un  
tsunami d’examens spéciaux.

CropLife Canada a participé activement à toutes les 
étapes du processus de création de la Table de la 
stratégie économique du secteur agroalimentaire du 
gouvernement fédéral, et elle a collaboré avec d’autres 
intervenants pour fournir des détails clés et des exemples 
de la nécessité de moderniser la règlementation. Le 
rapport de la Table recommande de réformer le système 
de règlementation et indique que le système actuel freine 
le secteur agroalimentaire.

Le Secrétariat du Conseil du Trésor a publié un examen 
règlementaire ciblé sur l’agroalimentaire et l’aquaculture, 
établissant un plan de modernisation de la règlementation 
à l’appui de l’innovation et de la croissance économique. 
Ce plan a été fortement influencé par les priorités de la 
Table de la stratégie économique du secteur agroali-
mentaire et comprend des propositions fournies par 
CropLife Canada au cours du processus de consulta-
tion de soutien connexe, telles que la reconnaissance 
particulière des innovations en phytologie et un engage-
ment à améliorer le système de règlementation tant des 
pesticides que des innovations en sélection végétale. 
CropLife Canada a tenu plusieurs réunions avec des 
hauts fonctionnaires du gouvernement pour maintenir 
l’appui aux feuilles de route. 

Afin de rehausser le profil des questions agricoles 
nationales et internationales, CropLife Canada a colla-
boré avec la Chambre de commerce du Canada. Dans 
le cadre de ce partenariat, nous avons circonscrit des 
domaines d’intérêt primordiaux tant pour l’innovation en 
sélection végétale que pour la protection des cultures, 
en vertu de l’Accord économique et commercial global 
(AECG). La Chambre a publié un rapport intitulé Pleins 

feux sur l’AECG : apporter des occasions au secteur 

canadien des cultures. 

Moderniser la surveillance des 
innovations en sélection végétale
Au cours des dernières années, au travers des  
recommandations formulées dans le document Stimuler 

l’avantage canadien, CropLife Canada a plaidé pour  
la clarté de la règlementation concernant les innovations 
en sélection végétale et pour des gains d’efficacité 
opérationnelle à l’Agence canadienne d’inspection  
des aliments (ACIA) et à Santé Canada.

Afin de progresser sur ce front, CropLife Canada  
a noué des alliances avec des intervenants partenaires  
et les a encouragés à soutenir des objectifs  
règlementaires ambitieux.

Ce groupe a rencontré des responsables gouverne-
mentaux de haut niveau, y compris des sous-ministres 
et d’autres hauts fonctionnaires, afin de discuter de la 
marche à suivre pour moderniser le programme de 
règlementation, comme le ministre de l’Agriculture s’y est 
engagé. Le niveau de reconnaissance et de collaboration 
du fédéral constitue un jalon important pour ce sujet. 

Cette action coordonnée a abouti à la création d’un 
groupe de travail technique industrie-gouvernement, qui  
a fourni à CropLife Canada une tribune pour suggérer 
d’autres modèles de règlementation et des outils de 
discussion. Ces suggestions incluaient des documents 
d’orientation révisés pour aider les développeurs à 
déterminer si les produits seront soumis à une évaluation 
d’innocuité préalable à la mise en marché, et l’élaboration 
d’un cadre multiniveau d’évaluation d’innocuité préalable 
à la mise en marché, afin que les produits familiers ne 
nécessitent pas la même quantité de données pour 
recevoir une autorisation, ce qui réduirait le coût de 
l’innovation au Canada. 

« CropLife Canada a 
plaidé pour la clarté  
de la règlementation 
concernant les 
innovations en sélection 
végétale et pour  
des gains d’efficacité 
opérationnelle à 
l’Agence canadienne 
d’inspection des 
aliments (ACIA) et  
à Santé Canada. »
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Réforme du processus de 
réévaluation des pesticides
CropLife Canada continue de plaider en faveur  
de nouvelles approches de réévaluation et de faire 
progresser la science utilisée pour les décisions  
règlementaires en matière de pesticides.

L’un des changements que nous avons préconisés est 
que les parties prenantes et l’ARLA puissent échanger 
des informations tout au long du processus de  
réévaluation, plutôt qu’après la publication du projet  
de décision afin de recueillir les observations du  
public. Cela garantirait que les décisions sont fondées  
sur toutes les informations disponibles et que les 
agriculteurs canadiens ne perdent pas inutilement 
l’accès à des outils importants.

CropLife Canada a organisé deux séminaires sur la 
réévaluation avec l’ARLA et les experts techniques  
des sociétés membres afin d’explorer en collaboration 
les améliorations à apporter au processus. L’ARLA a 
ensuite sollicité l’avis d’autres intervenants et du Conseil 
consultatif de la lutte antiparasitaire (CCLA) au sujet  
de la réforme du processus de réévaluation, et a inclus 
dans les options présentées les suggestions de 
CropLife Canada issues de ces séminaires.

CropLife Canada a rencontré le ministre de la Santé, le 
sous-ministre de la Santé, le directeur général de l’ARLA 
et le sous-ministre adjoint d’Agriculture et Agroalimentaire 
Canada (AAC) pour discuter des changements dans les 
politiques et les procédures entourant la réévaluation.

Défendre les pesticides
Le glyphosate a été soumis à un examen minutieux au 
cours de la dernière année. Santé Canada a défendu 
sans équivoque le glyphosate dans sa réponse aux avis 
d’opposition, soutenant fermement le bilan de sécurité 
existant et défendant le processus règlementaire utilisé 
pour évaluer ce pesticide. Les déclarations fermes et 
claires à l’appui du glyphosate peuvent être considérées 
comme une réponse aux efforts inlassables de 
CropLife Canada et de l’industrie de la phytologie visant 
à encourager Santé Canada à prendre la parole pour 
défendre le système de règlementation et les décisions 
du Canada. La déclaration forte de l’ARLA a été large-
ment utilisée, tant au Canada qu’à l’étranger, comme 
énoncé définitif sur la sécurité du glyphosate.

En Californie, un certain nombre de procès alléguant que 
le glyphosate avait provoqué un cancer ont donné lieu à 
une couverture médiatique importante. CropLife Canada 
a continué de défendre la sécurité du glyphosate en 
corrigeant les informations erronées véhiculées par les 
médias. Le personnel a rencontré des représentants du 
gouvernement du Nouveau-Brunswick pour leur com-
muniquer des informations scientifiques sur le glyphosate 
lors de discussions sur les interdictions municipales dans 
la province. Nous avons fourni un certain nombre de 
documents informatifs à nos sociétés membres et à  
nos intervenants, y compris ceux du secteur forestier, 
afin de veiller à ce que l’industrie de la phytologie dispose 
d’informations actualisées et s’exprime d’une voix unifiée 
sur la valeur et la sécurité du glyphosate.

Les pesticides dans l’eau continuent de préoccuper 
notre industrie. Cependant, il manque de données 
précises et correctement interprétées, ce qui conduit 
souvent à des hypothèses trop conservatrices et à des 
interprétations erronées. Un groupe de travail de 
CropLife Canada a commencé à étudier les conditions 
de la création d’une étude nationale de surveillance des 
eaux de surface, afin d’éviter des décisions règlemen-
taires inutilement restrictives en raison de données  
de surveillance limitées. La manière dont les données  
de surveillance de l’eau générées par les titulaires 
d’homologation et d’autres parties prenantes seront 
utilisées dans les décisions d’examen spécial définitives 
de l’ARLA concernant les pesticides néonicotinoïdes liés 
aux insectes aquatiques constituera un jalon important.

CropLife Canada a dirigé une collaboration entre  
l’industrie et le gouvernement afin d’harmoniser la 
compréhension du choix des doses pour les produits 
fongicides coformulés et préemballés. En vue de 

Nous avons continué de 
participer à la Table ronde 
sur la santé des abeilles, 
d’AAC, et à la Honey Bee 
Health Coalition (coalition 
pour la santé des abeilles 
mellifères), des États-Unis. 

Santé des 
abeilles
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répondre aux préoccupations de l’ARLA concernant 
l’apparition de résistances, nous avons présenté un  
livre blanc exposant la raison d’être des coformulations. 
Une fois ce document finalisé, l’ARLA l’utilisera pour 
étayer ses évaluations des produits coformulés. Les 
sociétés membres se serviront également de ce 
document comme guide lors de l’élaboration des 
demandes d’homologation des coformulations. 

Actions menées  
au niveau provincial
CropLife Canada a continué de s’impliquer dans  
les questions liées aux politiques et aux règlements 
provinciaux, par la création et le renforcement de  
relations avec les intervenants ainsi qu’avec les  
représentants provinciaux élus et non élus. 

En Ontario, notre équipe a travaillé avec des  
intervenants sur une proposition commune visant  
à réformer la règlementation ontarienne sur les  
pesticides, afin d’alléger les règles – contraignantes  
et influencées par la politique – relatives aux semences 
traitées et d’éliminer le Comité consultatif de l’Ontario  
sur les pesticides (CCOP), devenu une étape inutile et 
pesante. Les recommandations vont dans le sens de 
l’initiative de réduction des formalités administratives  
du gouvernement de l’Ontario et du maintien de la 
règlementation canadienne sur les pesticides, fondée  
sur la science et reconnue dans le monde.

Au Québec, CropLife Canada a plaidé avec succès pour 
devenir membre du comité consultatif organisé afin de 
donner des conseils sur la mise en œuvre des nouvelles 
règles provinciales sur les pesticides. Nous avons égale-
ment travaillé avec des représentants du Ministère et de 
l’Ordre des agronomes du Québec pour corriger un oubli 
et assurer que les pesticides seront toujours approuvés 
pour utilisation dans les projets de recherche. Lorsque 
certains de nos partenaires agricoles ont proposé l’idée 
d’un comité parlementaire sur les pesticides, nous avons 
vivement déconseillé d’appuyer une telle recommanda-
tion. Malheureusement, un comité a été formé à la 
demande commune de l’Union des producteurs agricoles 
(UPA), de la Fondation David Suzuki et d’Équiterre.

Pesticides en milieu urbain
CropLife Canada a continué d’appuyer et de défendre 
ardemment l’utilisation des pesticides non agricoles. 
L’année dernière, nous avons actualisé notre approche 

de défense de ces outils, notamment en commandant un 
rapport à une tierce partie afin de quantifier les avantages 
des pesticides non agricoles. Ce rapport, intitulé Benefits 

of Non-Agricultural Pesticides in Canada (avantages  
des pesticides non agricoles au Canada), a été publié  
et a guidé nos efforts de sensibilisation et de plaidoyer.

Le mémoire présenté par CropLife Canada à l’initiative  
de réduction des formalités administratives du gouverne-
ment de l’Ontario demandait la levée de l’interdiction  
des pesticides en milieu urbain et la suppression de la 
définition de « pesticides utilisés à des fins esthétiques » 
de la Loi sur les pesticides (de l’Ontario). Ce mémoire  
a été suivi de réunions avec les ministres ontariens de 
l’Agriculture, de l’Environnement, du Développement 
économique et de la Réduction des formalités  
administratives pour soutenir la levée de l’interdiction  
des pesticides en milieu urbain.

À Calgary, nous avons appuyé le processus de prise de 
décision fondé sur des bases scientifiques défini dans la 
politique de la ville en matière de lutte antiparasitaire et 
nous avons plaidé contre l’utilisation de termes tels que  
« pesticides utilisés à des fins esthétiques ». 

De plus, CropLife Canada a créé avec Fertilisants 
Canada un comité urbain/non agricole afin de fournir une 
tribune permettant de hiérarchiser et de faire progresser 
les travaux sur les enjeux concernant ces produits.

Actions menées  
au niveau international
Bien que le travail de plaidoyer de CropLife Canada soit 
principalement axé sur les questions nationales, les 
règlementations et décisions internationales peuvent 
également avoir un impact considérable sur l’industrie 
canadienne de la phytologie.

Par exemple, les limites maximales de résidus (LMR) 
manquantes et mal harmonisées ont une incidence sur 
les produits que les producteurs peuvent utiliser au 
Canada pour continuer à accéder aux marchés d’expor-
tation. CropLife Canada a participé à un atelier sur les 
LMR manquantes à San Francisco, qui faisait suite à 
l’atelier de l’année dernière à Genève, réunissant des 
gens de l’industrie avec des experts gouvernementaux, 
des producteurs et des négociants aux vues similaires, 
pour harmoniser et coordonner leurs efforts respectifs 
visant à ce que les pays importateurs s’en remettent  
aux LMR du Codex ou du pays exportateur lorsque la 
tolérance à l’importation n’a pas été établie pour des 
produits de protection des cultures.
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CropLife Canada a participé aux travaux du groupe de 
travail sur le commerce de CropLife International et de 
l’équipe commerciale de CropLife America, contribuant 
largement à l’élaboration de stratégies et de documents 
de plaidoyer afin de continuer à accélérer le processus 
du Codex en vue de l’établissement de LMR et de 
garantir des politiques de tolérance à l’importation 
fondées sur les risques en Chine et dans l’UE.

Dans le cadre de ces stratégies, CropLife Canada a 
participé à une mission commerciale ministérielle en 
Chine, dirigée par AAC, et a organisé des réunions avec 
des autorités de haut niveau en matière de pesticides  
afin de souligner l’importance du respect des normes 
internationales dans l’élaboration de la nouvelle règle-
mentation chinoise sur la tolérance à l’importation. 

CropLife Canada continue également de plaider en 
faveur d’un processus règlementaire chinois prévisible  
et rapide pour l’approbation des variétés issues de la 
biotechnologie végétale destinées à être exportées vers 
la Chine à des fins de consommation humaine et ani-
male. Le système d’approbation chinois pour les produits 
de la biotechnologie végétale demeure imprévisible  
et lent, ce qui retarde les lancements de produits au 
Canada en raison de la présence potentielle de faibles 
quantités de grains génétiquement modifiés dans les 
exportations canadiennes. Au cours de la mission 
commerciale du ministre de l’Agriculture en Chine, 
CropLife Canada a organisé une réunion de dialogue sur 
la biotechnologie avec des représentants et des interve-
nants chinois, en partenariat avec CropLife Chine. Ces 
activités de sensibilisation, menées en coordination avec 
CropLife International et aux côtés de pays partageant 
les mêmes idées, ont abouti à l’approbation longuement 
attendue de deux produits canadiens. 

De plus, CropLife Canada a fait partie de la délégation 
officielle du gouvernement canadien au comité du  
Codex sur les résidus de pesticides, ce qui a conduit  
à la rédaction de termes de référence issus de la  
réunion commune sur les résidus de pesticides et à la 
participation à un examen parallèle visant à explorer  
les gains d’efficacité en matière de processus qui 
pourraient permettre un établissement plus rapide  
de LMR internationales par le Codex. 

CropLife Canada a participé au groupe de travail sur les 
LMR d’AAC, qui met en œuvre une stratégie à l’intention 
de l’industrie et du gouvernement canadiens pour inciter 
les décideurs de l’Union européenne à plaider en faveur 
d’un processus de fixation de la tolérance à l’importation 

fondé sur les risques, afin d’éviter toute perturbation 
commerciale pour les matières actives dont l’usage  
est annulé dans l’UE. L’objectif à plus long terme de ce 
groupe est de continuer à s’opposer à l’approche de l’UE 
fondée sur les dangers en matière de décisions règle-
mentaires ayant une incidence sur le commerce. Notre 
plaidoyer commun en Europe a été marqué par le fait 
que plus de 100 pays ont officiellement formulé des 
objections à l’approche de l’UE fondée sur les dangers 
auprès du Conseil du commerce des marchandises de 
l’Organisation mondiale du commerce.

CropLife Canada faisait partie de la délégation officielle 
du gouvernement canadien à la Convention des Nations 
unies sur la diversité biologique, et elle a contribué à la 
rédaction des positions canadiennes concernant le 
Protocole de Cartagena sur la prévention des risques 
biotechnologiques. Ce protocole, qui vise à protéger la 
diversité biologique contre les risques potentiels posés  
par les produits de la biotechnologie moderne, peut avoir 
des répercussions majeures sur le commerce mondial  
et l’innovation ainsi qu’influencer les systèmes de  
règlementation dans les marchés d’exportation canadiens. 

CropLife Canada a assisté aux réunions des groupes  
de travail de l’OCDE, qui influent sur l’établissement de 
normes de règlementation mondiales pour les produits 
de la biotechnologie. CropLife Canada, en étroite  
collaboration avec CropLife International pour assurer 
l’harmonisation avec les priorités règlementaires mon-
diales, a plaidé en faveur de positions fondées sur la 
science auprès des représentants du gouvernement 
canadien, en vue d’une harmonisation avec les normes 
de l’industrie.  

Quelques-unes des autres consultations 

fédérales auxquelles CropLife Canada  

a participé :

 ❱ Révision de l’Entente de protection des données 
de l’ARLA 

 ❱ Projet de retrait de la déclaration de responsabilité 
de l’ARLA concernant les utilisations limitées 

 ❱ Mises à jour par l’ARLA des étiquettes des 
produits antiparasitaires de traitement  
des structures

 ❱ Participation au groupe de travail sur la  
surveillance environnementale d’AAC 
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FAIRE PROGRESSER 
LA DURABILITÉ 
ET LA GESTION 
RESPONSABLE

Gestion de la résistance 
CropLife Canada s’est engagée à renforcer la réputation 
des gens de notre industrie en tant que gardiens respon-
sables et proactifs de nos technologies et à aider ses 
intervenants à résoudre les problèmes qui ont une 
incidence sur la communauté agricole en général.

Gérer la résistance maintenant, lancé à l’automne 2018, 
vise à relever le défi croissant de la résistance des 
mauvaises herbes, des insectes et des maladies au 
Canada. Ce site Web bilingue fournit des informations 
fiables sur le sujet et montre que les sociétés membres 
de CropLife Canada s’attaquent de manière proactive  
au problème de la résistance. Les ressources sur les 

herbicides et les fongicides comprennent les meilleures 
pratiques de gestion, des études de cas et une série de 
vidéos en partenariat avec RealAgriculture. L’initiative  
a également permis de créer un titre de spécialiste en 
gestion de la résistance pour les conseillers agréés  
en cultures (CAC) de l’Ontario, et 16 CAC ont réussi 
l’examen inaugural.

En collaboration avec la Coalition canadienne contre  
les ravageurs du maïs, CropLife Canada a formulé  
des recommandations d’atténuation relativement à la 
résistance de la pyrale du maïs au maïs génétiquement 
modifié. Les médias couvrant ce problème ont utilisé ces 
recommandations comme leur principale ressource.
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En réponse aux problèmes de contamination ponctuelle 
de certaines exploitations serricoles, CropLife Canada a 
été le catalyseur d’une initiative de gestion responsable 
de l’agriculture protégée dirigée par les producteurs, 
laquelle visait à déterminer et à atténuer de manière 
collaborative les risques environnementaux et les 
mesures de règlementation potentielles de l’ARLA.  
Des normes nationales ont été rédigées, et des essais 
devraient avoir lieu à l’été 2019 afin de finaliser les 
normes à mettre en œuvre en 2020.

Environnement, santé et sécurité
CropLife Canada dirige l’Association pour les normes 
d’entreposage des produits agrochimiques (ANEPA) 
au nom de l’industrie, afin de gérer le programme  
de celle-ci relatif à la vérification des entrepôts et de 
garantir la manipulation et l’entreposage en toute 
sécurité des produits de nos sociétés membres. Des 
normes mises à jour reflétant les meilleures pratiques 
de l’industrie et les exigences règlementaires sont 
entrées en vigueur cette année pour toutes les 
vérifications de l’ANEPA.

Les Normes de certification des sites de traitement de 
semences garantissent des pratiques normalisées en 
matière d’environnement, de santé et de sécurité pour  
les sites commerciaux de traitement de semences. Ces 
normes incluent une politique de non-expédition visant  
à assurer que les produits de traitement de semences 
désignés sont envoyés seulement aux installations 
commerciales de traitement de semences qui ont passé 
avec succès la vérification concernant les exigences de 
l’industrie. À l’échelle nationale, 413 installations commer-
ciales de traitement de semences sont certifiées, ce qui 
représente une conformité à 100 %.

CropLife Canada participe au comité directeur de la 
Table ronde sur les terres humides du Canada, un 
partenariat multipartite composé d’organisations du 
secteur de la conservation et des ressources vouées 
à la promotion de la durabilité, de la santé et de la 
gestion responsable des terres humides du Canada.

en chiffres
L’industrie canadienne de la phytologie prend en charge 
la gestion responsable de ses produits depuis plus  
de 30 ans. Faisant partie initialement des programmes 
de CropLife Canada, les programmes de recyclage des 
contenants de pesticides vides et d’élimination des 

pesticides périmés ont finalement connu un tel succès 
qu’ils ont donné lieu à la création d’une organisation 
appelée Agrirécup. Voici un aperçu de ses activités  
en 2018 :

 ❱ 5 777 030 contenants de pesticides  
et d’engrais récupérés

 ❱ 365 792 kg de sacs de semences,  
de pesticides et d’engrais vides récupérés 

 ❱ 181 362 kg de pesticides non utilisés  
et périmés collectés

contenants de 
pesticides et 
d’engrais récupérés

kg de sacs 
de semences, 
de pesticides 
et d’engrais 
vides récupérés

365 792

5 777 030 

de pesticides non utilisés et périmés collectés

181 362 kg 

en 2018
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PARLER DE NOS 
TECHNOLOGIES

Real Farm Lives  
(vraies vies à la ferme)
Dans le cadre des efforts continus de CropLife Canada 
pour mieux faire comprendre au public pourquoi les 
agriculteurs utilisent les technologies de la phytologie, 
nous avons entrepris une campagne visant à faire 
connaître l’histoire de l’agriculture moderne.

Au cours de sa première année d’existence, la websérie 
documentaire Real Farm Lives a présenté six épisodes 
explorant les divers défis auxquels les agriculteurs 
sont confrontés et les réalités de l’agriculture moderne 
à travers les yeux de trois familles agricoles de la 
Saskatchewan et de l’Ontario. L’objectif est d’établir 
un bref lien entre les familles urbaines et leurs  
homologues agricoles, afin d’aider les premières  
à mieux comprendre l’agriculture et d’atténuer  
leurs préoccupations potentielles.
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Résultats de la première année

visionnements 
de vidéos

763 000

reportages dans 
les médias131

et plus de

d’impressions par exposition 
médiatique achetée ou gagnée.

93 millionsvisites du 
site Web

50 000

(vraies vies à la ferme)
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Travailler avec les  
influenceurs alimentaires
CropLife Canada continue de tisser des liens avec des 
influenceurs du secteur de l’alimentation afin d’établir  
un réseau de professionnels informés et influents.

Les diététistes sont les chefs de file de l’information 
scientifique sur les aliments et constituent un auditoire 
important pour CropLife Canada depuis quelques 
années. Lors du congrès national des Diététistes  
du Canada, nous nous sommes joints à près de  
700 diététistes pour répondre à des questions sur  
les technologies phytologiques.

CropLife Canada a parrainé le congrès du Centre de 
ressources en nutrition pour environ 200 professionnels 
de la santé, auquel ont assisté de nombreux diététiciens 
cliniciens. CropLife Canada a fait connaître notre livre de 
recettes et communiqué des informations sur la sécurité 
et les avantages des technologies phytologiques. 

CropLife Canada s’est appuyée sur le succès obtenu  
en 2018 par la première visite de diététistes dans les 
installations de recherche de Research Triangle Park,  
en Caroline du Nord, en invitant un nouveau groupe, 
composé de 12 diététistes et de quatre représentants 
d’organisations partenaires, à faire l’expérience directe de 
la recherche et développement en phytologie. Cette visite 
a permis de nouer des liens solides avec les nouveaux 
diététistes et de renforcer les relations avec des groupes 
tels que Soin de ferme et alimentation, Canola Eat Well  
et Financement agricole Canada, en dotant l’industrie 
agricole de moyens de communication sur les  
technologies phytologiques. 

En tant que complément à notre travail avec les 
diététistes, CropLife Canada a commencé à explorer 
les moyens d’atteindre les professionnels de la  
condition physique. Lors de notre première tentative, 
nous nous sommes associés à une diététiste pour  
que du contenu sur nos technologies soit publié  
dans le bulletin d’information destiné à l’organisme 
national de certification des professionnels de la 
condition physique.

CropLife Canada a participé à un atelier d’Environnement 
et Changement climatique Canada sur la réduction des 
pertes et du gaspillage alimentaires au Canada, auquel 
ont participé une centaine de spécialistes du gaspillage 
alimentaire. CropLife Canada a expliqué comment les 
innovations phytologiques aident à réduire le gaspillage 
alimentaire à la ferme, pendant le transport et au niveau 
des consommateurs.

Parrainage de visites de ferme
Faire connaître nos histoires à des gens de divers 
horizons est l’un des moyens par lesquels 
CropLife Canada instaure la confiance dans l’industrie  
de la phytologie. Pour aider des personnes ayant des 
expériences et des carrières variées liées aux domaines 
de l’alimentation et de l’agriculture, CropLife Canada 
parraine les visites de ferme de l’organisme Soin de 
ferme et alimentation. CropLife Canada a fourni des 
informations sur les technologies phytologiques et 
répondu aux questions d’influenceurs alimentaires, 
d’étudiants en nutrition et de diététistes de Toronto, 
Ottawa et Saskatoon.

Converser avec assurance
Le programme Converser avec assurance continue 
d’être une séance de formation populaire pour aider  
les employés de l’industrie de la phytologie à avoir  
des interactions positives sur nos technologies. 
CropLife Canada a organisé des séances partout  
au Canada à l’intention des employés des sociétés 
membres et des groupes d’intervenants, afin de  
renforcer leur assurance lorsqu’ils parlent des  
technologies phytologiques.

« Lors du congrès 
national des Diététistes 
du Canada, nous  
nous sommes  
joints à près de  
700 diététistes pour 
répondre à des questions 
sur les technologies 
phytologiques. »
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Optimisation du site Web pour 
les moteurs de recherche 
Le site Web de CropLife Canada est une ressource 
précieuse. Dans le but de le maximiser, CropLife Canada 
a entrepris une campagne d’optimisation pour les 
moteurs de recherche en vue d’améliorer les positionne-
ments de recherche et d’élargir notre portée en ligne.   
En conséquence, la vitesse sur le Web s’est améliorée, 
les impressions de recherche organiques ont augmenté 
de 345 %, les clics de recherche de 168 %, et les 
positionnements sur Google se sont améliorés.

Médias sociaux
CropLife Canada utilise les médias sociaux pour faire 
passer des messages sur les avantages que procure 
l’industrie de la phytologie. Afin de s’assurer que nos 
comptes atteignent efficacement les publics existants et 
nouveaux, CropLife Canada a commandé un audit de 
ses comptes. Celui-ci a montré que nos comptes sont 
parmi les plus performants de l’industrie, grâce à un 
contenu professionnel de grande qualité.

Cette année, nous avons mené des campagnes de 
promotion pour souligner le rôle des technologies 
phytologiques dans la production d’aliments sûrs et 
abordables en conjonction avec le Mois de la nutrition, 
nous avons souligné l’importance des pesticides dans la 
protection des habitats naturels en conjonction avec la 
Journée mondiale des zones humides, et nous avons 
mené une campagne sur les pesticides en milieu urbain. 

Dans l’actualité
CropLife Canada est fière d’être une source d’information 
fiable pour les médias. Notre objectif est de mettre  
les choses au clair en fournissant des informations 
scientifiques sur les technologies de la phytologie et en 
soulignant les avantages procurés par ces technologies.

Cette année, nous avons participé à des dizaines 
d’entrevues sur des sujets allant des pesticides dans 
l’eau aux décisions de réévaluation des néonicotinoïdes. 

Nous avons travaillé de manière proactive avec une 
diététiste pour nous préparer à la couverture médiatique 
de la liste Dirty Dozen (« la sale douzaine ») et nous avons 
coordonné des entretiens avec la chaîne de télévision 
Global News ainsi qu’avec les magazines Today’s Parent 
et Chatelaine. 

Sensibilisation en  
milieu universitaire
CropLife Canada a noué des liens avec des étudiants et 
des universitaires afin de communiquer des informations 
sur le processus de règlementation des technologies 
phytologiques aux étudiants en affaires règlementaires 
du Collège Algonquin. CropLife Canada a également 
parlé à des étudiants du programme d’alimentation et de 
nutrition du Collège Brescia au sujet des innovations en 
phytologie. À la suite d’engagements soutenus de la part 
de l’industrie agricole, le programme d’alimentation et  
de nutrition du Collège Brescia offrira un cours sur 
l’agriculture et les systèmes alimentaires à partir de 2019. 

« En conséquence,  
la vitesse sur le  
Web s’est améliorée,  
les impressions de 
recherche organiques ont 
augmenté de  
345 %, les clics de 
recherche de 168 %,  
et les positionnements  
sur Google se sont 
améliorés. »
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TRAVAILLER  
AVEC LES  
AUTRES

Le projet Collaboration  
Synergie des semences
CropLife Canada continue de s’associer aux cinq autres 
associations commerciales canadiennes liées aux 
semences afin de mettre en place au Canada un sys-
tème de semences de nouvelle génération dirigé par 
l’industrie et mis en application par le gouvernement.

Le partenariat Synergie des semences a publié un livre 
blanc à la suite du livre vert de l’année dernière, afin  
de présenter des positions politiques précises sur les 

principaux éléments de l’initiative, notamment attirer  
les investissements, encourager l’innovation et fournir 
efficacement des caractères de semences nouveaux  
et adaptés. 

CropLife Canada est tout à fait favorable à ce que les 
cinq organisations axées sur les semences se fusionnent 
pour représenter l’industrie canadienne des semences. 
CropLife Canada joue un rôle de supervision pendant le 
processus de planification, et elle clarifiera les rôles et les 
responsabilités entre l’organisation des semences et la 
nôtre une fois celle-ci créée. 



GUIDER À TRAVERS LES CHANGEMENTS 15

Conférence Cultiver  
le Canada 2018
La conférence Cultiver le Canada a accueilli 500 délégués 
à Ottawa, dont des employés des sociétés membres, 
des agriculteurs et des personnes influentes dans le 
domaine de l’alimentation. Le thème, Prêts pour la 

prochaine révolution, explorait le potentiel du Canada 
pour ce qui est de jouer un rôle de premier plan dans  
la prochaine révolution agricole. Parmi les orateurs  
de cette conférence figuraient des experts sur le rôle  
du Canada dans le commerce, sur le potentiel et  
les obstacles en matière d’innovation ainsi que sur 
l’avenir des infrastructures dans l’agriculture.

Journées printanières  
de dialogue
L’activité annuelle Journées printanières de dialogue, 
organisée par CropLife Canada, réunit des employés de 
l’industrie, des représentants du gouvernement et des 
intervenants pour discuter de sujets clés de l’agriculture. 
Ces rencontres, tenues à Ottawa, ont attiré cette année 
près de 200 délégués.

Des employés d’AAC, de l’ACIA et de l’ARLA ont  
participé à des réunions de liaison, qui ont offert aux 
membres de CropLife Canada l’occasion d’entendre  
les représentants des organismes de règlementation 
gouvernementaux et de discuter avec eux.

Dans le cadre de la Journée annuelle de lobby,  
les représentants des sociétés membres de 
CropLife Canada ont tenu des réunions avec des 
députés du gouvernement et de l’opposition ainsi 
qu’avec du personnel politique clé. 
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Conseil d’administration

Suzanne Beattie

Premier Tech Home & Garden

Patrick Bergermann

Federated Co-operatives ltée

Boyd Bergstrom 

Nufarm

Craig Brekkas

UPL AgroSolutions Canada inc.

Sébastien Chénard

Sollio Agriculture

Darren Dillenbeck

FMC Agricultural Solutions

Neil Douglas

Univar Canada ltée

Al Driver

Bayer CropScience Canada

Bryce Eger

Corteva Agriscience

David Hansen

CANTERRA SEEDS

Bruce Harrison

Nutrien

Trevor Heck

Syngenta Canada inc. 

Glenn Houser

Cargill ltée

Carol Kitchen

United Farmers of Alberta

Lachlan McKinnon*

Nufarm 

Todd Moffatt

Richardson International

Jeff Reid

SeCan

Karen Stephenson

Scotts Canada ltée

Jonathan Sweat

BASF Canada

* Démission en mars 2019.

CONSEIL 
D’ADMINISTRATION 
ET PERSONNEL
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Personnel

Ian Affleck

Vice-président,  

biotechnologie végétale

613-230-9881, poste 3227
afflecki@croplife.ca

Jillian Bender 

Responsable des communications

613-230-9881, poste 3228
benderj@croplife.ca

Linda Burgstaller

Réceptionniste et  

adjointe administrative

613-230-9881, poste 3221
burgstallerl@croplife.ca

Jennifer Hubert

Directrice, biotechnologie végétale

613-230-9881, poste 3258
hubertj@croplife.ca

Russel Hurst

Vice-président, durabilité  

et gestion responsable

Directeur général, ANEPA
416-471-8100
hurstr@croplife.ca

Joanne LeBlanc 

Contrôleuse

613-230-9881, poste 3255
leblancj@croplife.ca

Luis Luque

Chargé de la science et  

des affaires règlementaires

613-230-9881, poste 3231
luquel@croplife.ca 

Hillary Lutes

Agente de communications

613-230-9881, poste 3229
lutesh@croplife.ca

Erin O’Hara

Responsable des communications

613-230-9881, poste 3223
oharae@croplife.ca

Darell M. Pack

Directeur, affaires règlementaires 

provinciales et relations avec  

les intervenants

613-230-9881, poste 3257
packd@croplife.ca 

Pierre Petelle

Président et chef de la direction

613-230-9881, poste 3222
petellep@croplife.ca

Dennis Prouse

Vice-président, affaires 

gouvernementales

613-230-9881, poste 3226
proused@croplife.ca

Alan Schlachter

Vice-président, chimie

613-230-9881, poste 3225
schlachtera@croplife.ca

Nadine Sisk

Vice-présidente, communications  

et services aux membres

613-230-9881, poste 3224
siskn@croplife.ca

Danielle Soulard

Chargée de la science et  

des affaires règlementaires

613-230-9881, poste 3256
soulardd@croplife.ca

Terri Stewart

Directrice, affaires scientifiques  

et réglementaires, chimie

613-230-9881, poste 3230
stewartt@croplife.ca

Maria Trainer*

Directrice, science et affaires 

règlementaires, chimie

Silvana Waddington

Adjointe administrative et  

commis comptes payables

613-230-9881, poste 3232
waddingtons@croplife.ca

Charlene Wilson-MacLennan

Adjointe administrative et  

administratrice du bureau

613-230-9881, poste 3301
maclennanc@croplife.ca

* Démission en mars 2019.
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